
NOTE SUR lA FOUILLE D'UNE TOMBE
DECOUVERTE A IlAFY

Solo RAKOTOVOLOLONA

La dvilisation malgache accorde àux ancêtres une place Importante
qui est 'vidente Achaque temps fort de la vie de la socl6t~. En revanche,
on connatt moins les coutumes funhalres d'ensevelissement, sauf peut-être
sur les côtes Nord 00 des ~pulturesont 6t4 dkrltes par Gaudebout et Ver­
nier AVoh~mar (1.941), Charles Polrler 1Nosy Manja et Nosy Lolo, Vhln
A Klngany et au plateau des tombes A Mahajanga Nhln 1975).

Sur les Ha\ltesTerres, on dispose des-travaux de Decary (1951), de
Lebras (1971) et des mentions ~parsesde 'd'couvertes faites par MIOe (1971)
et V~rln au Betslleo, mals en raison de la v'nhation que les Malgaches por­
tent aux lieux 00 reposent les ancêtres,' aucune fouille d~llb~r~e n'avait 6t•..
jusqu'ici r~ellement effectu~e. '.

En 1979, Le Mlnlstm de la Culture et de l'Art R~volutionnalres fit
part au Mu~e d'Art et d'Arch~ologlede la d'couverte, ADafy, d'une tombe
qui aurait pu être celle d'un compagnon du roi Andrlanampolnlmerlna. Une
investigation approprl~e fut alors entreprise, toutefois aucun "~mentd~nltif

sur l'idefttlt~ de l'ancêtre n'a pu, l cette occaslon, être retrouv~._

La description qui va suivre apporte toutefois des ~"mentsnouv~aux
sur les anciens modes d'enseve~ssement.

Loc.lI_tlo. d. la to.....

La tombe que nous avons foulll~e se trouve Aproxlmlt~ du village
d'I1afy, une petite agglomhatlon sltu~e110 Km Nord-Est de la ville d'Anta­
nanarivo (Fig. 1). Ce village est c"èbredepuls des temps recul4s, car Il a 6t'
un haut-lieu de l'histoire de l'anden royaume merlna. Mals malgr~ la c~I'­

briM du site, la tombe qui a fait l'objet de nos Investigations 6tl\lt jusqU'Id qua­
siment Inconnue et sans mattre, bien que celle-ci se trouve A environ 100
m~es Al'Est du tambohon-dRalnlkambana (1), dont les occupants actuels
affirment être les vhltables originaires de l'endroit. Ces gens du lieu Ignorent
même le nom de la personne qui y est ensevelie, et Il n'existe que des tradl­
tionsfloues et Incohhentes A propos de cette ~pulture.

Par rapport au site principal d'I1afy, la tombe est construlte Al'Ouest
et à l'exthleur des fo~s qui entourent le village. Traditionnellement, les
anciens villages des Hautes Terres malgaches ~talent entour~s d'un ou

,1\ ~'apr~s le. Flrak..ana ny Fheny sy ny Zllvalra mal_y.; 1952. Cecompag;;on du roi est enlevellal'Est de celte proprIfl'
~~lh" • Tembohon·dRalnlkambana •.
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plusieurs fossés (hadivory) qui servaient de fortification défensive, A cette épo
que, en raison de l'attachement aux anc~tres leurs descendants construisaient
les tombes plutôt dans l'enceinte même du village (Mille 1971) .

. .or, nous nous trouvons dans ce c~sdevant une tombe qui se situe
hors de cette enceinte de fossés. Un aperçu succinct sur la conception et le
partage de l'espace suivant les formules anciennes nous permettra d'avancer
une hypothèse sur la Signification de cet emplacément.

.J.C. Hébert (juin 1965) a fait. une étude sur ce partage traditionnel
de l'espace qui peut se résumer ainsi:

Le Nord symbolise la puissance, l'autorité et l'hon!1eùr. L'Est repré­
sente le Sacré, réserv~ à Dieu et aux anc~tres (surtout le Nord-Est). Le Sud,.
opposé au Nord, appartient aux humbles, aux soumis et aux sujets. E:nfin,
« l'Ouest est le côté de l'impur, du profane, opposé à l'Est sacré ... C'est à
l'Ouest que se tiennent les esclaves.. : C'est de l'Ouest que viennent les mias­
mes, les forces m~léfjques ; au contraire,. le bénéfique vient de l'Est ».

Cette situation de la t~mbe à l'extérieur des fossés efdu côté Ouest
nous amène à perlser .que cette sépulture pourrait bierl conteriir la d~pouille
d'une personne qui était d'un rang social inférieur (ou dégraclé), sans bien
sOr qu'une certitude puiSse ~tre affirmée. D'autres indices J6nt c~lToborercette
hypothèse.

Les traditions sont nombreuses concernant des personnes qul·appar­
tenaient de leur vivant aux ordres Hova ou Andriana et qui, ayant commis
une faute grave, eritrtlfriant l'épreuve du tangena(21, fùrent exclues du tom­
beau ancestral aPr~s l'épreuve fatale. Si le corps du condamné n'~tatt pas
abandonné aux chiens, il était'ordinairéinent enseveli en cachette par la famIDe,
hors de l'enceinte du village.

Aepect eat6t1eu.. de 1. tombe

A enj~ger par l'aspect extérieur de la sépulture, bien peu se doute­
raient de l'existence d'une tombe à l'endroit où elle a été édifiée. Elle est en
effet complè~ment ensevelie sous la broussaille d'agaves, de hal\tes herbes
et' d'arbustes épineux. Cet abandon constitue là aussi un indice d'isolement
social.

Topographiquement, le haut de la tombe est au niveau de la zone envi­
ronnante. On ne peut di~inguerni le petit monticule, ni l'architecture de'pierres
qui Ï11diquent habituellement un tOl1]beau ou un monument funéraire. Aucune
pierre levée n'est visible.

Ce sont donc des travaux de terrasement faits par les propriétaires
actuels du teh'à\n qui, seuls, ont pu révéler l'existence du site. .

(2) Sur ('t'He l!Incienne ordalie. voir Decary n9511 dans $On livre ; • Mœurs et coutumes de~ Matgaches •
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Apr~s avoir d4broussal1l4 la zone superficlelleoque pouvait occuper ln
tombe. nous avons remarqu4 la pr4sence d'un trou de 10 cm d'ouverture.
La terre qui recouvrait ia tombe a dQ être d4blay4e afin de localiser 1" dalle
de pierre (rangolahy) qui pouvait servir de toit au caveau. En effet, apr~s avoir
d4cap4 30 cm de teRe, la surface de ce rangolahy est apparue. Elle était fen­
due en deux, fente que nous avons d'abord cru être la conséquence du choc
produit par un bulldozer qui avait fait le terrassement InitiaI. C'est plus tard
que nous avons remarquf les traces de burin de tal11e qui s'alignaient le long
de la fente. Cinq traces apparaissaient nettement. Des personnes qui assis­
taient ~ la foul11e affirmaient que cettè dalle 4talt Intacte il y a 40 ans,

Serait-ce l'aspect massif de la dalle qui aurait inclt41es tailleurs de pierre
Ala r4cup4rer ou bien des gens malveillants qui auraient essay4 de violer la
tombe dans le but de prélever ce qui devait s'y tr,ouver ? Les habitants sont
restés muets sur ce sujet.

La dalle de pierre, lorsqu'elle 4talt Intacte, se pr4sentalt sous la forme
d'un bouclier,plus ou moins circulaire de 1,20 m de rayon aux bords amin­
cis. L'4palsseur des bords vers le centre variant de 5 A25 cm. La surface bom­
We favorisait le rulsseUéinent des eaux de pluie qui auraient pu s'infiltrer,

~ " ,

Une;fols cette plaque de granite soulev4e, l'Int4rieur du caveau r4v41a
un fait Inhabituel.

L'lpt6rleal' da cave.a

Le corps n'4talt pas immédiatement au contact de,la dalle. Nous avons
trouv4la chambre funéraire remplie de terreJusqu'A~~ du bord. Cette
terre contenait des cailloux, des racines en dkpmpositlon, ainsi que dlff4­
rents dfbrls accumulés par les rongeurs.' Sur les cOtés, quatre plaques de pierres
disposées verticalement constituaient les parois de la chambre funéraire, leurs
4palsseurs variant entre Il cm et 23 cm. Le caveau, de forme para1l4liplp4­
dlque, pr4sentalt donc 'les dimensions suivantes : long. 1,68 m et larg.
0,80 m. La profondeur ne sera connue qu'A la fin de la foul11e.

Un bloc de pierre, haut d'une trentaine de cent\m~tres, était accolé
Ala paroi Ouest. Il avait 4t4lntenttonnellement enfoui dans la terre qui occu­
pait la chàmbre fun4ralre. Ordinairement des pierres sont fichées Al'extérieur
des tombes mèrlna,'. Elles indiquent la partie o~ Il faut creuser lors d'une 4ven­
tuelle e'thumatlon ou d'un enterrement. Seulement, le cas \cl est différent,
car le blOC se trouvait dan~' le caveau même et non au-dessus de la tombe.

"'~,

La 'SIgnification de cette particuJarItf'nous 4chappe.

Toute la terre de la tombe a 4t4 tamisée durant le d4blalement de la
chambre funéraire ; mais nous n'y avons trouv4 ni perles, ni bijoux.
Par contre, nous avons r4colt4 des tessons de c4ramlques, des bris de verre
et des ossements de petits rongeurs.
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Cette terre avalt d'allleurs une compaclt4 variable. La dlffhence de
duret4 est probablement dOe ll'eau qui s'4talt Inftltr'e PM la fente de la dalle,
Le volume de'la~ d4blayu s'4le~ a~ximativementl2p11. Le fond
de la fosse -est'apparu l l,la m de 'profondeur apris le d4b1alement. Des
plaques de pierre,avalent 4t4 mises l pI.t dans le'fond et constituaient un
pavage discontinu (Fig ,2). Elles 4talent dlsposfis de façon l pr4senter U'le
certaine concavlt4 dans le sens de la longueur 00 4talt allong4 le 'corps.

SI l'on compare cette tombe d'llafy'l- celles qui ont d4jl 4(4 foulU4es
anthleurement, l Majunga par exemple, on constate une certaine ana~,
notamment en ce qui conceme"'t'absence de signe ext4r1eur !lIa pr'sence
de rango1ahv . Seulement. les tombes de Majungan'4talent pas remplies de
terre (Vhln 1975) . Une autre tombe d4crlte par Lebras enJmertna pr'sen­
tait des caractères plus 0(1 moins Identiques l celle d'nafy. Lebras (l97i,
p.39) la compare l« ... une sorte de sarcophage de pierre ... form4e de
quatre d~lIes debout recouvertes d'une clnqul~me ..•. Kellum~OttInoet VhIn
ont slgnal4 des« bottes • slntilalrès chez les Vazimba de Malalmband~ (1969t.

'L• ....Iett.

'Le~quelette4talt couch4 dans le sens Est-Ouest. Malgr4 la minutie
de l'Investigation. nous n'avons pu d4c41er aucun lambeau du linceul ou du
vête~entque portait l'Individu. Quant au squelette proprement dit. nous avons
constat4 la disparition du crane. des clavicules, de la colonne vert4brale. du
bassin. des mains et des pi.ids. Pour le crane.on devln~ v.aguement sa place
à cause de la mandibule inf4rieure qui est rest4e en place. Certains ossements
du pied et les osselets des extr4mit4s des membres n'ont pas rislst4 à la des­
truction.'Nous itions d'abord porti à penser qu'il y avait eu mutilation ou
prilèvement,. Mais cette disparition des restes osseux est fr4quente dans des
terrains acid"s. Vernier l'a observi sur les tombes de Bemanevlka en 1942
(V4r1n: communication personnelle),

',.'

Les ossements qui ont subsisti occupent vaguement la disposition ana­
tomique originelle. mals l'itat dè ditirloratlon a nul ~ l'ident1f1catlon de$ ves­
tiges (Fig. 3). La"mâchoire 4talt plutôt grêle pour être celle d'un homme. Les
_dents que nous avons recueillies sont au nombre de trois (2 molaires et une
canine). plus un fragment. Toutes 4taient dtspersies assez loin de la mâchoire,
Les deux molaires sont' dipourvues dl!! racines. Elles, sont sectionnies au
niveau du collet. On peut supposer que ces racines italent encore en cours
de Mveloppement d'oO une fragllltirelative qui a-entraTrl4lacassure. La racine
de la canine a une faible longUeur, çe -quI. semble conflrm,er son iuit de non
maturlti. L'examtln de,lac~'UfbRne des dentsrecuellUes permet d'observer
une usure peu importante. Lesi!l$pects de la face triturante italent encore
nettes. L'usure permet de dire que 1(0 sujet avait moins de 20 ans. L'absence
de carie est un indice~fanc!eni1li!térelative: mais le nombre restreint de dents
recueillies ne permet pas de l'a1firmër:



LE PAVAGE OU FOND DE L~ TOMBE
(Vue de dessus)
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LE SQUELETTE ET LES VESTIGES
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Il l'st difficile (1'l'xpliquer Cdtl' Chrl'r"ioll des dents. et encore plus une
rerturbalion de la place des os du pied. En effet. le calcanéum droit a été
retrouvé au niveau du genou droit. de même l'astragale d,rait se trouvait à
l'extérieur du tibia gauche. Il n'y a pourtant pas eu exhumation, car la majeur
partie du squelette semblait être en parfaite connexion. hormis les ossements
disparus ou non identifiables.

Les fémurs qui étaient relativement intacts nous ont permis d'estimer
la stature de l'individu à 1.62 m environ. pour un sujet masculin, comme le
diamètre et l'aspect massif des os nous porte à le croire (s'il s'agissait d'un
sujet féminin. le ratio donnerait 1.57 ml.

Les vestlge•••!IOcI'••u corps

A Madagascar. il était. et il est toujours de coutume d'enterrer une
personne avec des outils ou des ihstruments dont elle se servait de son vivant.
Cette pratique a un double sens. Elle sert de signe pour reconnaître l'individu
lors d'une éventuelle exhumation. mals cela se fait surtout dans le cas où le
caveau est destiné à contenir la dépouille de plusieurs personnes. Le dépôt
de mobilier funéraire symbolise aussi ta continuation de la vie après la mort
Dans certaines régions de Madagascar ces objets d'usage quotidien sont dépo­
sés sur la tombe. on devait alors I~s casser ou les endommager.

Les objets trouvés dans la tombe d'lIafy. nettement associés au corps
sont les suivants: une petite bêche (angady) (Fig. 4) et deux lamelles métalli­
ques. des escargots. et un curieux amas d'argile accumulé près de la tête.
dont la signification parait mystérieuse pour l'instant.

La lame d'angady était déposée à côté de la jambe droite du défunt,
orientée vers le pied et l'étui du manche vers la tête. Nous n'avons noté aucune
trace de manche. Mais nous avons remarqué que la taille de cette angady
ne ressemblait pas à celle d'une angady normale, du moins aux angady actuel­
les. Elle avait plutôt l'allure de l'outil qui sert à désherber les petites cultures
(manioc, patates ou brèdes). Ce sonfsurtout les femrpes qui l'utilisent. On
J'appelle communément fihauana (3). Cet objet ressemble aussi aux gouges
droites et larges employées pour le creusement des plr~ues.

Ses dimension(sont les suivantes :
Longueur totale ',' . . . . . . . 22 cm
Longueur de la lame 11 cm
Longueur de l'étui à manche 11 cm
Ouverture de l'étui. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 2,5 cm
Largeur maximale de la Jarne . . . . . . . . . .. 6 cm

12<'



vue de profil
Fig. 4

vue de dessous

vue de dessus

PETlr~ANGADY
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Une angady de labour aurait au moins le double de ces dinwJhl"l1~

- Les deux lamelles mét~lIiques (Fig. Sj ne sont guère reconnaissables
Seulement leur forme et la place qu'elles occupaient (région de la poitrine)
nous-donnent à penser qu'elles apr'lrtenaient à un objet de parure suspendu
au,cou du d~funt, L'oxydation a causé sa fragmentation ~n deux, Initiale­
ment, le pendeptif représentait la forme d'un trapèze isocèle ayant les dimen­
sions suiv~tè~':

~ - . -"il;

Grande base , .. , . ).:" , , '

Petite base . , , , , ' ' , ' , '. ' .', '
Hauteur , ~ , . , . '.' ,

:~ cm
1 cm

4,:) cm

Il pouvait s'agir d'une amulette lody) en forme de petite bêche Lors
des études en laboratoire, nou!! avons décélé sur l'une des faces des l<lm.-I
les, la trace d'une étoffe à tissage grossier qui s'y était incrusté par l'eff!'! dl'
l'oxydation. Cette trace prouveJJel et bien que le défunt était couvert. m<lis
cette couverture soit un habit, soit uri' linceul (lambamena)~vait dispilru,

, . ~
Des questions se posent aussi à propos de la présence dans lil tombe

d'escargots du genre Ampullaria. LeS anciens du village ne savent rien d'une
telle pratique.

Pour p~uvoir essayer d'interpréter la présence de ces escargots. il n'est
pas sans intérêt de faire appel à un adage populaire. En effet. on dit de
quelqu'un en flagrant délit ou qui n'a pu se disculper lors d'une accusation
qu'il est « aussi muet qu'un escargot décapité» (sina tanaka ny sofitra na/an·
doha) , troublante analogie avec le défunt dans son sépulcre.

Mais pour quelles raisons ces escargots avaient-ils été déposés au niveau
des avants-bras, des genoux, du bassin droit et du fémur gauche? Paru­
re ? Rite dont la signification nous échappe? La littérature ethnologique sur
Madagascar n'a guère fourni de réponse à ce sujet. Mille a toutefois retrouvé
des Ampullaria dans le site d'Ankatso.

Le. autre. ve.tlge.

Qutre les objets en métal et les débris d'escargots que nous venons
d'étudier la terre de remplissage contenait aussi différtmt-. ossements et dents
de zébus, des ossements de rongeurs, des débris de bouteilles et de porce­
laine, des morceaux de tuiles et surtout des tessons de céramiques.

Le fait que la plupart des objets soient contenus dans ce qui pourrait
avoir été une terre de remblaiement nous a conduit à penser que la relation
avec le défunt n'était guère étroite.

Pourtant leur présence dans la tombe nous renseigne sur la culture
ancienne des gens du village d'llafy. car le sol a été scellé en .quelque sorte
dans la tombe. Durant le travail de laboratoire. nous avons constilté que

1:'·1



LES LAMELLES METALLIQUES

face interne face externe

face interne
"1"

face externe
(avec trace d'ëtoffe)
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les tessons de céramique n'appartenaient pas à un même récipient. Ils étaient
de taille. de forme et d'épaisseur différentes. Le tableau ci-dessous nous per­
met d'en juger.

4 mm 6 mm 8mm
Epaisseur 4 mm A A A 12 mm Total

6mm 8mm 12mm

Récolte de surface 0 30 09 03 0 42

Récolte dans la terre' 04 48 42 15 1 110
de remblai

Total.. 04 78 51 .18 1 152

Tessons récoltés

La planche ci-jointe (Fig. 6) représente les tessons les plus caractéristi­
ques. Certains d'entre eux présentent des motifs décoratifs, soit des impres­
sions triangulaires, soit des bandes incisées. D'autres sont enduits de graphite.
Mais la plupart représente des poteries dont le façonnage était plus ou moins
grossier, La possibilité de contamination du sol supérieur n'était pas exclue
à une époque tardive, on peut néanmoins noter que certains tessons appar­
tiennent à la phase Kaloy. Mais les tuiles et les débris de verre sont beaucoup
plus tardifs. Le remplissage de la tombe représente un bon échantillonnage
des occupations d'Ilafy mais ne nous renseigne guère sur la date d'ensevelis­
sement. On serait tenté de faire 'concorder cette date avec les vestiges les plus
tardifs (XIXe siècle), mais la forme du tombeau au contenant« en bolte »est
d'un style plutôt archaTque. Certes, à partir du XVIIIe siècle, les tombeaux
ont tendance à augmenter de taille, en même temps que les unités sociales,
mais les sépultures des plus défavorisés conservent l'aspect ancien jusqu'au
XXe siècle. Il serait donc hasardeux, tant pour des raisons de « stratigraphie
ajoutée. que pour des raisons d'architecture funéraire, d'avancer, dans l'état
actuel de la question, une date précise pour la sépulture d'l1afy. Nous serions
toutefois portés à croire qu'il s'agit de la tombe d'un exclu social ou d'un défa­
vorisé mort au XIXe siècle. Le réemploi de la sépulture n'est cependant pas
totalement à écarter. (4)

S.R.

(1) La fouille de cettëlombe 0 étE effectuée pOl une Equipe du Ministère de 10 Cu~ure et de l'Art REvolutionnaires dirigée por
RAVAONANTOANDRO Aldine et une Equipe du Musfe d'Art et d'Arch40logie, camposfe de RASOARIFETRA B.• DARSOT
L. et RAKOTOVOLOLONA S. ovec le concours de RADIMILAHY C. el de EMPHOUX J. P.
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CERAMIQUES DE LA TOMBE D' ILAFY
( 1LAFY - 79-80 )
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Les dramlques de la tombe d'Uafy

it- Assiette (bord) - ILAFITO-1
Diam~re du bord : 21 cm
Epaisseur : 0,60 cm
Dégraissant : sable fin '
Pâte : moyenne . peu mlcacu
Couleur : noire
Enduit : nOnt

, ;;'-',

b- Jarre à col évers4 (~rd). - IlÂF/TO-2
Diamètre du bord : 33 cm
Epàisseur : 0,70 cm
Dégraissant : sable moyen
Pâte : assez grossière . peu micacée
Couleur : rose p6Ie
Enduit : Int4rleur graphlt41

c- ~slette· (bord) - lLAF110-:3
OIàmêtre du bord : 23~Cm
.EpatsSeur : '0,50 cm
Dégraissant : sable ftn
Pate. : aaez fine - mlcacie
Couleur : rose plie
~ndult : néant

d- Jarre Acol éVerH (bord) - ILAF110-4
Diamètre du bord : .. 20 cm
Epaisseur : 0,60' cm
Dégraissant : Sable fin
Pâte : moyenne - peu micacée
Couleur : grise ' '" ,
Enduit : néant

e- Marmite h6mlsph6rtque (Epaule) - ILAF110-5
Diam~e de 1'~auJe : 22 cm

EpaiSseur : 0,60 cm
Dégraissant : sable fin
Pâte : assez fine - peu mlc8Cu
Couleur : rose et grise
Enduit : néant

f- Jarre à col (bord)- lLAF/TO-6
Dlam~e du bord: 29 cm
Epaisseur : 0,70 cm
Dégraissant : sable grossier
Pâte : grossière - peu micacée
Couleur : rose
Enduit : Int4rleur graphité

- 12R-



g- Tesson àniotifs - incision horizontale et deux rangées d'impression
. trianqulaires - ILAF ITO- 7 •

Epaisseur : 0.70 cm
Dégraissant : très peu de sable
Pâte : fine
Couleur : extéri~lIT : rose pâle

intérieur : gris foncé
Enduit : néant

i- Tesson à motif - impressions triangulaires - ILAF ITO-9
Epaisseur : 0.70 cm
Dégraissant Sable grossier
Pâte. Assez grossière - micacée
Couleur Extérieur : Rose pâle . Intérieur

Gris cendré
Enduit : Néant

,.
,

h- Tesson à motifs
Epaisseur
Dégraissant
Pâte
Couleur

Enduit

j- Tesson à motif
Epaisseur
Dégraissant
Pâte
Couleur
Enduit

deux rangées d'impressions trianqulairf's - ILAF ITO-R
. 0.70 cm

: sable assez grossier
: assez qrossière - micacée
: extérieur rose pâle :

intérieur : gris cendre
: néant

Décor incisé - ILAF ITO 10
: 0.65 cm
: Sable assez grossier
: Assez grossière - peu micacée
: Rose .

: Néant

k- Tesson circulaire - fragment - ILAF ITO-l1
Diamètre initial : 0.32 cm
Epaisseur : 0.85 cm
Dégraissant : Sable fin
Pâte : Fine mélangée avec du graphite
Couleur Noir brillant
Enduit : Néant

- 129 -
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Annexe

DIMENSIONS PRISES SUR PLACE (en centlm~es)

N° DENOMINATION Longueur Largeur Hauteur" Epaisseur Diam~e Observations

1 Mandibule 14 - 3,6 0,6 - Les bouts sont cassis
2 Hum~rus gauche 29 - - - 1,7

3 Os court (m~tacarplen) 5,8 - - - 1,1

4 Côte 21 2 - - - en morceau et Incompl~e

5 Morceau du bassin 11 6 - - - Incomplet

6 F~mur gauche 42,5 - - - 2,8 Mesure longitudinale
7 P~ron~ 15,4 - - - 1,1 Incomplet et Improbable. vu sa place

8 Tibia gauche 33 2,7 - 1,3 -
9 Astragale droit 6,8 4,3 - - - Piès d'un os de zibu

10 11bla droit 33,5 2,4 - 1,7 -
11 F~mur droit 41,5 - - - -
12 Radius ou cubitus droit 20 - - - - En piusleurs morceaux

13 Hum~rus droit 25 - - - 2,5 Prês de l'angady

14 Calcan~um droit 5,6 - 2,8 - -
15 Lamelles de fer 4,5 1et3 - - -
16 Angady 22 6 - - 2,2 Le dlam~e est celui

du fourneau A manche



FAMINTINANA

Ny Ministeran 'ny Zauakanto sy ny Trano Fitahirizanany Vako·pirenena
no niara-nanantontosa ny fikarohana teny an·toerona /zay 10 km auy eo Anta·
nanariuo. Tsy fantatra ny anaran 'ny oIona mi/euina ao amin 'i/ay fasana, fa
araka ny fandinihana ny toerana misy azy, ivelany sady andrefan'ny tandna
dia .mety ho o/ona ambany razana.na diso teo amin'ny /iaroha·monina izy io~

Tsy fantatra auy hatrany auy ety ambony i/ay fasana, fa ambany tany
ka uato boribory mirefy 1.20 m ny tauany no rangolohy manarona azy. Mien·
drika zodafy mahitsy zoro ny lavaka ka eo amin 'ny 1.10 m ny, halaliny.

Mitodika andrefana miantsinanana ny razana. Tsy teo intsony ny tao·
lana sasany. toy ny karan-doha, fa araka ny fandinihana ireo !lsa tauela indrin·
dra ny nify sy ny taolam·pe, dia tokony ho 20 taona io o/ona io no maty,
ary mirefy 1.60 m tany izy, Araka ny fombon 'ny olana talqlta dia nisy fitao·
uana uitsy niara-nileuina taminy : angady tsy fiasana tany akory fa fiavana
fotsiny. zaua-maranitra kely roa toa ody niambozonona, ary sifotra tsy hay
hazauaina, Mbola nisy koa potipotika /itaouana..somiha/a namplosaina tomin 'ny
fiainana andauanandro nefa mifangoro be ihany ka tsy ohafohQ.na mametra
marina ny fotoana nanorenana ity fasana ity.
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